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Les visites et les ateliers 
Pour cette nouvelle édition des rencontres nationales, les visites et les ateliers sont 
associés. Lors de votre inscription, la visite choisie et le thème associé seront le point 
de départ des travaux en atelier pour ensuite s’ouvrir aux réflexions . 

 

Les visites 
Mardi 26 octobre 2021 – à partir de 7h30 pour la visite 10 et 8h30 pour les autres 

 

Les 11èmes rencontres nationales débutent par la découverte de systèmes 
agroécologiques essentiellement landais. Ces visites vont balayer plusieurs 
thématiques : agriculture biologie, rotations, autonomies, horticultures et petits fruits, 
bien-être animal, équins, salariés, viticulture, circuits courts, agroéquipements 

 
Elles ont été choisies à partir de 
l’enquête réalisée auprès des DEA DAT 
de janvier 2021 pour ensuite introduire 
et illustrer les ateliers du lendemain. Ce 
sont des exemples de systèmes agricoles 
- plus ou moins - innovants, cherchant à 
se développer, à se construire ! 
 

Les visites ont été préparées à partir de six questions et nous vous proposons de les 
réaliser à partir de celles-ci : 
1 - Quel est le système d’exploitation ou de l’entreprise ? 
2 - Quel est le parcours de l’exploitant/entrepreneur et/ou de ces associés/salariés ? 
3 - Quelles sont les questions qu’il(s) se pose(nt) ou que la société lui/leur pose ?  
4 – Quelles sont les expérimentations menées sur l’exploitation/entreprise ? 
5 – Quels sont les réseaux de l’exploitation/entreprise ? 
6 - Et où est l’agroécologie, la durabilité dans tout ça ?  

 
 

 



Les ateliers 
Mercredi 27 octobre 2021 – 9h/12h30 et 15h/18h30 

 
Ils sont en continuité avec les visites, en cohérence. 
Les ateliers ont pour objectifs d’identifier des situations dans la thématique considérée 
puis d’enclencher des réflexions sur les conditions nécessaires pour aller plus loin et 
entrainer des changements, tant sur les exploitations qu’auprès des jeunes. 
Les ateliers vont élargir le contenu des visites et se nourrir des expériences des 
participants pour expliciter d’autres façons de faire et éclairer leurs conditions de 
réussite. 

 
Les ateliers sont prévus selon 2 approches : 
 

Atelier 1 : approche technique et territoriale (matin) 
- Echanger et expliciter les contenus abordés, de ce qui a 
été observé, entendu lors des visites 
- Enrichir par les expériences des participants (échange de 
pratiques et d’expériences) 
- Distinguer des situations types pour concrétiser la 
transition agroécologique (quelles sont les grandes voies ? 
Comment les caractériser ? Méthode ESR ?) 
- Interroger sur les points de passage vers les voies les plus 
ambitieuses (quelles conditions pour que ce soit possible 
et mis en œuvre) 
- Identifier les partenaires facilitateurs (réseaux et 
financements) 

 
Atelier 2 : approche technique et pédagogique 
Les matériaux issus de l’atelier 1 sont remobilisés dans l’atelier 2 
- S’interroger sur les différentes manières d’intégrer les apprenants dans les activités 
ébauchées dans l’atelier 1 
- identifier les savoirs essentiels qui permettent plus facilement de raisonner et de 
mettre en œuvre des transitions 
- faire la connexion avec les apprentissages visés par les référentiels  
- ébaucher des situations pédagogiques favorables à ces apprentissages  

 
 
 
 
 
 
 
 



Posters et compte-rendu 
Chacun des deux ateliers concourt à la production 
d’un poster dont la trame sera prédéfinie et le 
support fourni. Il est pertinent de prévoir un temps 
d’élaboration et de rédaction avant la fin des 
ateliers. 
Les posters seront présentés le jeudi matin pour un 
temps de partage et d’échange. Ils seront ensuite 
disponibles en ligne. 
 
Pour garder traces des ateliers, de la méthode d’animation et des points abordés, un 
compte-rendu sera établi par les binômes d’animateur et il sera déposé sur le site WIKI 
des rencontres nationales. 
 
Animation 
L’animation est laissée au libre arbitre des animateurs tout en favorisant des échanges 
entre les participants et les temps accordés. 
 
 
 
 
 
En pratique :  
>> l’inscription à ces visites/ateliers se fait via le formulaire logistique 
>> les visites s’effectuent en bus 
>> certaines visites sont géographiquement éloignées de DAX (visite/atelier 10) et 
nécessiteront l’arrivée des participants OBLIGATOIREMENT la veille. 
>> les repas se feront sous la forme d’un pique-nique 
 



Visite / Atelier 1 
Un ambassadeur de l’agroécologie pour 
expérimenter, innover, se diversifier…. 
 

Installé depuis 2008, Felix Noblia n’a eu de cesse d’innover pour faire 

évoluer sa ferme vers une reconception, en ayant le sol et la santé 
comme fils conducteurs des changements. Il se lance dès le début 
dans le semis direct sous couvert, d’abord en système 
conventionnel. Conscient des « risques pour la vie » liés à l’usage 
d’herbicides, il se convertit en agriculture biologique en 2016 et 
expérimente des associations de plantes et des techniques pour « 
calmer les couverts ». Par la suite, avec la constitution d’un troupeau 
(Blonde d’Aquitaine puis Angus), Félix Noblia cherche à développer 
une conduite de ses prairies pâturées améliorant la vie, la fertilité 
des sols ainsi que leur capacité à stocker du carbone. En 2017, 
lauréat des trophées de l’agroécologie, il devient porte-parole de ces 
techniques. Ses productions alimentent des ventes locales pour 
lesquelles une diversification est entreprise, avec des créations 
d’emplois à la clé : « changer l’agriculture, c’est aussi avoir un impact 
sur l’alimentation » 

 

Animateurs :  

Françoise 
DEGACHE 
(RESOTHEM) 

 Loïc BRAIDA  (IA 
Florac 

Hélène LAGARDE 
(Bergerie 
nationale) 



Visite / Atelier 3 
Rotations (longues), diversification et  
développement de filière (« de la graine à 
l’huile ») 

Frédéric Labatut produit sur 70 hectares de terres sableuses en AB 
soja, colza, tournesol, céréales, pois, sarrasin, chanvre, … Très investi 
dans les collectifs, il est secrétaire de l’Association Landaise pour la 
promotion de l’agriculture durable (ALPAD), a créé avec d’autres 
agriculteurs en AB une CUMA pour le tri et le stockage de graines 
(soja et tournesol) et la CUMA Adour Protéoïl à Mugron pour la 
valorisation des cultures de diversification (tournesol, colza) en 
huiles et tourteaux. 

Nous rencontrerons Frédéric sur le site de la CUMA Adour Protéoïl, 
ainsi que Julien Saint Palais, directeur et Antoine Parisot, animateur 
technique de l’ALPAD. Nous échangerons avec eux sur leurs parcours 
et sur l’histoire des collectifs sur ce territoire, sur les problématiques 
de sols et de changements climatiques, d’allongement des rotations 
et de diversification, de valorisation et de développement de filière 
…  

 

Animateurs :  

Dominique 
DALBIN 
(RESOTHEM) 

Claire DUROX 
(RESOTHEM), 



Visites / Atelier 4 
Visite A 
Les deux exploitations d’EPL des Landes misent sur le 
bien-être animal et les conditions de travail des éleveurs 
 

Nous vous proposons de découvrir les deux exploitations de l’EPL des 
Landes et ses productions animales avicole et bovine. 

L’exploitation de Sabres produit 60 000 poulets en agriculture 
biologique, c’est la plus grande exploitation des Landes dans cette 
production. Lola Broquet, directrice de l’exploitation nous 
présentera ses fiertés et les éléments qui lui posent problèmes dans 
le domaine du bien-être animal. La visite sera l’occasion de réaliser 
ensemble un diagnostic BEA avec l’outil EBENE puis d’échanger 
autour du projet d’aménagement du parcours avec l’intervention 
d’Alexandre Parizel de l’association agroforesterie (AFAF). 

La visite se poursuivra à l’exploitation de Dax où Sylvain Chanéac, 
directeur de l’exploitation, qui qualifie ses « vaches des plus 
heureuses du monde » nous présentera comment il a aménagé le 
bâtiment d’élevage pour un plus grand confort du troupeau de 50 
mères Blondes d’Aquitaine et Bazadaise. Son approche repose sur le 
triptyque « sécurité sanitaire – outils de contention adaptés à tous 
les stades de développement des animaux – équipements favorisant 
le bien-être »x 

Animateurs :  

Emmanuelle 
ZANCHI 
(RESOTHEM) 

Gwladys ESTEVE 
(Bergerie 
nationale) 



 

Visites / Atelier 4 
Visite B 
La relation homme animal au centre du système vers une 
approche sensible en centre équestre 

Stéphanie Vacher est propriétaire d’un centre équestre de 12 hectares 
à Saint-Lon les mines. 40 chevaux de club cohabitent avec 10 chevaux 
de pension, en système plein air alternant pâtures avec abris et 
paddocks.  
Stéphanie, installée depuis 2001 est très polyvalente avec monitorat, 
ATE (accompagnateur de tourisme équestre), BFE (brevet fédéral 
d’équitation) dressage et spectacle, et un diplôme en sophrologie du 
sport. En plus de cours d’équitation « classiques », elle propose de 
l’équithérapie, des cours d’hippologie théoriques et pratiques pour 
les élèves du lycée de Dax, et elle est prestataire du conseil général 
pour des balades et randos en pleine nature avec ses chevaux sur un 
site Natura 2000. Dans cette structure, tout est organisé autour de la 
satisfaction des besoins des chevaux et elle vient d’obtenir le label 
bien-être animal de la FFE. Nous rencontrerons Stéphanie pour une 
approche résolument sensible du bien-être animal, et nous 
échangerons ensemble sur sa façon de voir les choses à propos de la 
relation homme-animal comme facteur favorisant le plaisir des 
humains. S’ensuivra un atelier de médiation équine, et d’exploration 
du cheval miroir révélateur de notre état intérieur. Et si on parlait aussi 
de bien-être humain ! 

 

Animateurs :  

Nathalie 
BLETTERIE (IA 
Florac) 

Armelle 
TOURNAIRE (IA 
Florac) 

 



Visite / Atelier 5 
Horticulture(s) et fruits : Consolider des activités 
diversifiées pour mieux préparer l’avenir 
 
Du côté de la route de Saint-Cricq, à Lahontan, les Vergers de 
l’Ermitage s’étendent sur une trentaine d’hectares où sont cultivés 
pommes et kiwis depuis plus de 40 ans ; « Il s’agit de variétés 
nouvelles de kiwi qui ont exigé un apprentissage dans la taille et dans 
la technique de culture. De même, il a fallu investir dans la protection 
du verger contre la grêle et contre le vent car le fruit est fragile », 
annonce Jean-Louis Tissier le gérant des vergers de l’exploitation, qui 
a pu se lancer avec l’appui des ingénieurs de la coopérative Scaap 
kiwiFruits (plus de 300 adhérents). 
L’expérience et l’investissement de ces exploitants sur le territoire 
de l’Adour en font des structures arboricoles de plus en plus solides 
et stables, tout en poursuivant une évolution vers des transitions 
agro écologiques devenues incontournables face aux injonctions du 
ministère de l’agriculture. 

En effet, une réflexion est actuellement amorcée par le couple 
Tessier sur la diversification, un élargissement du circuit court ainsi 
que sur des modalités de reprise de la « SCEA verger de l’Ermitage ». 

 

 

 

Animateurs :  

Régis TRIOLLET 
(RESOTHEM) 

Jean Xavier 
SAINT GUILLY 
(Bergerie 
nationale) 



Visite / Atelier 6 
Le salariat agricole en exploitation d’EPLEFPA 

L’exploitation du domaine de Laluque, de type polyculture élevage, est 
organisée autour d’un troupeau de Blondes d’Aquitaine s’appuyant 
sur un parcellaire de près de 80 hectares (prairies, cultures et zones 
naturelles sous contrat Natura 2000). Une partie de la production est 
valorisée via la vente directe. Deux salariés sont présents sur ce site. 
Aujourd’hui l’exploitation questionne son rapport au vivant, au bien-
être animal et aux défis de l’agroécologie (autonomie alimentaire, 
valeur ajoutée des productions, médecine vétérinaire) et son rôle pour 
les apprentissages. 

Les DEA passent, les salariés restent… 

Maillon essentiel et incontournable de l’exploitation, les salariés sont 
en relation avec les apprenants, les professionnels, les clients. 
Véritable mémoire de l’exploitation, ils ont pu assister à la mutation 
de celle-ci en écho à celle du territoire. A partir d’une visite de 
l‘exploitation menée par les salariés, d’une compréhension de leur 
vision de leur système, nous essaierons de cerner les enjeux de leur 
mobilisation au sein de la transition agroécologique, les leviers et les 
actions permettant d’encourager celle-ci. 

Les questions relatives à la convention collective des ouvriers agricoles 
seront abordées lors des ateliers grâce à une intervention de la 
DIRECTTE. 

 

Animateurs :  

Cédric 
BOUSSOUF 
(RESOTHEM) 

Alain GERMOT 
(Inspection) 

Béatrice 
DEGRANGE 
(AgroSup 
DIJON) 



Visite / Atelier 7 
Viabilité économique et autonomie par la 
diversification des circuits de commercialisation 

Cinq intervenants passionnés exposeront leurs cheminements, leur 
vision des transitions en cours à travers leurs choix professionnels et 
notamment celui de miser sur les circuits de proximité.  

Leurs témoignages nous éclaireront sur les voies possibles à explorer, 
les leviers de développement : 
- Sylvain Chaneac, directeur de l’exploitation de Dax (site d’Oeyreluy) 
et Mathieu Mazot, directeur de l’entreprise Viandes et Terroirs 
Chalossais, autour de la commercialisation de viande de blonde 
d’Aquitaine 
- Magali Lumineau, chargée de mission Agrilocal 40 et Catherine 
Maurer, cheffe de cuisine de Dax autour de la restauration collective 
- Sur la ferme Hordiller, Rémi Bourdet et Etienne Castera expliqueront 
comment un changement radical de modèle reposant sur une 
conversion en en bio et le passage en 100 % vente directe d’œufs et 
de colis de viande blonde d’Aquitaine (AMAP et vente à la ferme) a 
permis de sauver l’exploitation et de la transmettre à un ancien élève 
du lycée agricole de Dax. 

La question des nouvelles compétences à acquérir, de la formation et 
des apprentissages des apprenants mais aussi des personnels sera 
abordée au cours de l’atelier 2.  

 

 

Animateurs :  

Irène ALLAIS 
(RESOTHEM) 

Sylvie ROBERT 
(IA Florac),  

Rémi et Etienne, la Ferme Hordiller : 
quand un virage à 180° sur la technique 
comme sur la mise en marché, redonne 

de l’élan 

Parier sur la vente directe comme levier pour la 
transition technique et pédagogique en agroécologie : 

ça motive 

A Dax, les Blondes d’Aquitaine 
retrouvent le goût de l’herbe 



Visite / Atelier 8 
L’autonomie dans la transition agro-écologique 
La Ferme de Gruey, à Pissos dans les Landes, commercialise des 
volailles produites à la ferme. Parti de rien, M. Damien Tapin a 
construit en huit ans un système de production de 100 000 volailles 
par an. Aujourd’hui, le prix de vente des volailles est directement 
négocié avec les grandes surfaces, séduites par un savoir-faire et un 
environnement de production exceptionnel. L’alimentation des 
volailles s’effectue actuellement avec un aliment du commerce mais 
l’éleveur souhaite faire évoluer cette situation : fabriquer son propre 
aliment à partir de matières premières issues des fermes de la 
région. L’idée est de pouvoir adapter la formulation de l'aliment aux 
besoins des volailles, maitriser leur croissance, leur bien-être et 
répondre ainsi encore davantage aux besoins du consommateur. Ce 
modèle de transition nous invite à nous pencher sur la fonction de 
l’autonomie dans la transition agro-écologique : quelles en sont les 
raisons ? Va-t-elle de soi aujourd’hui ? Comment en définir les 
fondamentaux et les contours ? En quoi est-elle comparable d’une 
exploitation à une autre ? Et quels sont les leviers pour y parvenir ? 
Nous nous interrogerons enfin sur la façon d’aborder le thème de 
l’autonomie avec les apprenants : quels savoir mobiliser et quelles 
situations pédagogiques mettre en place pour enseigner ce concept 
de plus en plus d’actualité. 

Animateurs :  

Laurent 
CATALON 
(Bergerie 
nationale) 

Patrice CAYRE 
(RESOTHEM) 

Sarah COURTY 
(IA Florac) 



Visite / Atelier 9 
Des agroéquipements au service de la transition 
agroécologique 

Créée en 1999, la CUMA « Cauneille les trois sols » est l’une des plus 
dynamiques de la fédération des CUMA 640. Avec 26 adhérents et 
33 salariés, la CUMA est en engagement volontariste dans un 
processus de réduction de l’usage des pesticides avec une panoplie 
d’outils de dernières générations en matière de technologies 
intervenant en cultures annuelles, pérennes (Kiwi et vignes) et 
maraîchage. 

Pour les adhérents ou en prestation de service, cette technologie 
offre des solutions territorialement facilitantes à la démarche de 
déploiement des changements de pratiques, notamment pour les 
agriculteurs qui hésitent à franchir le pas, par manque de moyens ou 
par besoin de démonstration pertinente. 

Nous visiterons également, l’exploitation de Monsieur CASTERA, en 
conventionnel et raisonnée ayant arrêté le glyphosate en kiwis, maïs 
et soja et qui maîtrise une agriculture de précision à haute 
technologie. Elle est certifiée label rouge, HVE 3, IGP et le label 
Global GAP (à l’exportation) en kiwis. Monsieur CASTERA affirme 
quant à son engagement agroécologique : « J’ai l’impression de 
l’avoir toujours fait. La demande sociétale m’impose d’être attentif 
aux attentes des citoyens. ». 

 

Animateurs :  

Philippe 
COUSINIE 
(RESOTHEM),  

Dominique 
DIDELOT 
(BDAPI) 



Visite / Atelier 10 
Viticulture : des projets pour une dynamique 
agroécologique et commerciale 
 

Cyril Laudet propriétaire du château Laballe à Parleboscq gère un 
domaine viticole de 18 ha ainsi que 36 ha de cultures. 

Dans un marché sous tension de l’Armagnac, le propriétaire cherche 
à allier modernité et respect des traditions tout en prenant en 
compte les attentes sociétales : respect de l’environnement et santé 
des consommateurs. 

Une touche contemporaine avec un nouveau design sur les 
bouteilles s’accompagne de recherche de cépages anciens tels que 
le Baco ou la Folle Blanche. Il développe également une gamme de 
vins avec les appellations « terroirs landais » et côtes de Gascogne. 

La santé de ses enfants et de ses salariés est une priorité qui a 
conduit le domaine à modifier toutes ses pratiques. 

La visite de ce domaine, dans un cadre magnifique, vous permettra 
de découvrir du matériel spécifique de travail sur le rang, des 
techniques visant à réduire les intrants de synthèse et toute une 
dynamique agroécologique qui pourrait amener à aller vers un projet 
en biodynamie. 

 

Animateurs :  

Hervé LONGY 
(RESOTHEM) 

Benoit BERGER 
(AgroSUP Dijon)  



Les barcamps 
Mercredi 27 octobre 2021 – 13h30/15h 

Durant 1h30, vous aurez la possibilité de participer à 3 barcamps (3 x 25 min). Les 

sujets sont divers. Pas d’inscription au préalable. 

 

1 
Responsabilité Sociale des Entreprises 

Irène ALLAIS (Résothem) 

2 
Loi Egalim 

Valérie MERLE (DGAL) et Noémie OUVRARD (Région Nouvelle Aquitaine) 

3 
Changement climatique – Travaux du RMT ou outil 

Sylvie ROBERT (IA Florac) 

4 
Stratégie de communication EPA 2 : ADT, Chlorofil, lettre, BullEPA 

Espérance BRENDLE (BDAPI) et Marie Pascale VINCENT (IA Florac) 

5 

L’entretien stratégique 

Cédric BOUSSOUF ou Philippe COUSINIE (Résothem) et Emmanuel BON 

(Région Normandie) 

6 
Animation du GIE des exploitations, focus sur l’étiquetage 

Karen SACCARDY (présidente du GIEE) 

7 
Observatoire de la biodiversité et sciences participatives 

Iris BUMB et Armelle TOURNAIRE (IA Florac) 

8 
PEI Partenariat européen pour l’innovation 

David ARMELLINI (MAA – Réseau Rural National) 

9 
AB : mise en réseau pour l’appui à la conversion et malorisation 

Hervé LONGY et Françoise DEGACHE (Résothem) 

10 
Gestion de projet 

Jean Xavier SAINT GUILLY (Bergerie nationale) 

11 
Evolution du site ALEXIA 

Patrick LIZEE (IEA) et François HUMEAU (DEA) 

 



 

Les Cafés’Agris 
Mardi 26 octobre 2021 – 21h-23h 

Evadez-vous pendant 2 heures avec des intervenants d’horizons divers, abordant 

des sujets du quotidien ou ayant un regard sur l’avenir de notre agriculture. 

Quatre cafés’Agris vous sont proposés… Prenez un café, posez-vous et écoutez la 

présentation du/des intervenants pendant 30 minutes puis participez au débat 

pendant 1h30. 

 

Agriculture régénératrice 

Echange avec Bertrand VALLIORGUE, professeur de Stratégie et 

gouvernance des entreprises à Clermont-Ferrand 
 

>> Refondation de l’agriculture à l’heure de l’anthropocène. 

Reconstruction de l’agriculture autour de l’agriculture 

régénératrice. 

Intervention à distance 

 

 

 

Réseaux sociaux agricoles 

Ils sont de plus en plus nombreux à montrer, démontrer les pratiques 

agricoles en utilisant les moyens technologiques d’aujourd’hui, les 

agritwitters ou agriyoutubers permettent à l’agriculture de rentrer 

dans une nouvelle communication. 

 

Echanges avec Gabrielle DUFOUR, co-fondatrice et 

directrice des partenariats chez Datafarm et responsable 

communication chez Agridées, Alain GARDEILS, agriculteurs 

landais et Francis PETITJEAN, enseignant en agronomie à l’EPL de 

Saint Chély d’Apcher 

 

 

 

 



 

 

 

Agroécologie dans le monde 

En présence de deux animateurs des réseaux 

géographiques de la coopération internationale du 

MAA, Max MONOT, réseau Chine et Valérie 

HANNOUN, réseau Madagascar / Afrique du Sud / 

Océan indien. Échanges sur les innovations 

agroécologiques à partir d’un questionnaire 

interactif. 

 

 

INRAE 

Intervention d’Olivier LAVIALLE, président du centre Inrae 
Nouvelle-Aquitaine-Bordeaux 

 



 

Lycée agricole Hector Serres 
2915 Rte des Barthes, 

40180 Oeyreluy 
 

Contact : Sophie SINGER, Bergerie nationale 
sophie.singer@bergerie-nationale.fr 
Tel : 01 61 08 68 26 / 06 12 27 17 73 

mailto:sophie.singer@bergerie-nationale.fr

